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DO,0.ý DE LA SESSION No. 18
1837.

18 février, Anonyme au rév. R. Haldane. A reçu la pétition de madame Buch-Do hig- an .an mais il ne peut accéder à sa demande de terres parce que les règle-Street. nient.; s'opposent à ce qu'on accorde la demande contenue dans cette péti-
tion., page 49

20 février, Tracy Thomas à Glenelg. Morin, un des révolutionnaires de l'Assemblée, aQuébec. eu l'effronterie de s'offrir à Gosford comme candidat à la >charge vacante de
commissaire (les terres de la Couronne. Il est dégoûtant de voir cet homme,
après avoir insulté le gouvernement, s'efforcer de se le rendre favorable.

1040
21 février, Aylmer à Glenelg. Dans le paiement des arriérés de solde qui lui étaient

dus ainsi qu'au lieutenant-colonel Craig il avait demandé que le paiement
fut effectué dans la Grande-Bretagne, et de lui accorder l'intérêt depuis
l'époque de qon départ du Bas-Canada, mais on n'avait tenu aucun compte
de ces demandes. 

60
25 février, Baring Bros. & Co. à Grey. Ont expédié un paquet de lettres à JamesLiverpool. Buchanan, New-York. 

306
27 février, James Buchanan à Stephen. A reçu et expédié des dépêches à Gosford
New-Yorký et Head. 

208
27 février, Read à Glenelg. Renouvelle ses recommandations au sujet de l'unionPertb. du Haut et du Bas-Canada. Eût été très heureux de lire la procla-

mation dissolvant l'Assemblée du Bas-Canada, si la réaction sy était faite
comme dans le Haut-Canada, mais dans l'état actuel, il croit que la dissolu-
tien est inopportune. La représentation dans le Bas-Canada doit être
diminuée ou celle du Haut-Canada augmentée, ou bien les deux: ' mais la
mesure à prendre pour porter remède devrait étre décisive. Soutient for-
mellement qu'une dissolution de l'Assemblée du Bas-Canada serait impoliti-,
que et peu sage. 

956
2ý février. Anonyme à Delisser et Crawford. L'île de Bonaventure, concédée au

colonel Cox en 1792, a été concédée de nouveau en 1819, aucun héritier ne
s'étant présenté. 

402
3 Mai-8, Burrage à Glenelg. Représente que la preuve soumise démontre qu'ilNorwich j était employé et que ses appointements auraient dû être imputés sur les

revenus de la Couronne au Canada. 96
Inclus. Correspondance au sujet de ses (à Burrage) appointements comme

instituteur de l'école de grammaire. 101 àlil
4 mam, Delisser et Crawford. Faïiant suite aux lettres relatives à la concession
Londres. au gouverneur Cox de, l'île de Bonaventure, et pourquoi les héritiers ne

pouvaient pas en réclamer la possession à l'époque de sa mort. . 405
ô mam Tight à Glenelg. Insiste sur la convenance d'une enquête sur les aucuss-Reading. tiens portées par Maria Monk. 

1007
Incluér. Résolutions relatives à Maria Monk, adoptéee assemblée

tenue dans les salles de l'American Trtwt Soci«Y, New-y6r 1010
6 mm%, Rifisùn au Secrétaire des Coloniee. Sollicite un renou - Iýment du pro-

longement de temps fixé pour se présenter au Canada poué r6élamer sa terre.

4628 man, Brooks au Secrétaire des Colonies. Ecrit au sujet de 800 acres de terres%tford. accordées à son frère pour ses services. 
1128 mara, Baring Brothers & Co. à Grey. Ont expédié un paquet de lettrea à,Liverpool. James Buchanan, New-York. 
307

10niarz, Robinson, Brocking & Garland à Glenelg, Les premiers navires à desti-Londreîj. natio > n du Saint-Laurent partiront vers le 20 ou lé'25 du courant 960
Il mtr*, James Buchanàn à Stephen. A reçu et expédié les dépOches adressées àNew-York. Gosford et Head. 

20918 mari, Baring Brothers & Co. à Grev. N'ayant pu substituer le paquet deLiverpool. lettres envoyé pour James BucLanan. le 10 à celui envoyé le 6, ils ren-
voient le premier. 
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